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Le samedi 19 avril 2025, a été inau-
gurée l’exposition 2025, en présence 
de M. BRARD (député du Pays de 
Retz), Mme POIROUT (vice-
présidente du conseil Départemen-
tal, déléguée à la culture et au 
patrimoine), Mme PACAUD (Maire 
de Saint-Brevin-les-Pins), et M. 
DEVILLE (conseiller Départemental) 
sans oublier de nombreux amis du 
musée. 

Dans son discours, le président 
Michel TOUSAINT, a dédié cette 
cérémonie à la mémoire de Mme 
Christine BALAVOINE (salariée du 
musée pendant de nombreuses 
années), disparue au printemps.  

Il aime à rappeler que le musée est 
géré par une association de béné-
voles passionnés aidée par deux 
saisonniers. Il souligne le travail de 
tous dans la préparation des exposi-
tions . Un travail méticuleux de 
recherche et d’acquisition d’objets 
pour les collections. 

Il souhaite rappeler la mémoire de 
M. Guy ROYER (1913-1995), dont 
une salle d’exposition porte son 
nom. Menuisier brevinois, M. Royer, 
à la retraite, a construit pour le 
musée de nombreuses maquettes 
comme les deux bacs de mindin 
« Saint-Christophe et Saint-Gildas ».          

Ces deux maquettes sont les pivots 
de l’exposition temporaire 2025  

L’ensemble des expositions a été 
enrichi d’objets et réaménagé pour 
le plaisir des visiteurs. 

Enfin, Le président Michel TOUSAINT 
a émis le souhait de développer dans 
les prochaines années des projets 
culturels avec la ville de Saint-Brevin-
les-Pins, la Communauté de Com-
munes du Sud-Estuaire, le conseil 
Départemental ainsi que d’autres 
musées ou associations, dans l’idée 
d’ancrer définitivement le musée 
dans l’histoire maritime du territoire.  
 

Extrait de l’article : Ouest-France 

« ...Le Musée de la marine tient à 
enrichir, chaque année, son exposi-
tion avec un espace thématique 
unique. Après le beau succès des 100 
ans du paquebot Ile de France l’an 
passé, le musée a souhaité fêter les 
50 ans du pont de Saint-Nazaire. 
Samedi 19 avril, devant une belle 
assemblée, le président Michel 
Tousaint a procédé à l’inauguration 
de cette nouvelle collection. Il a invité 
à la découverte des espaces 
réservés au pont, préparés avec 
grand soin par l’équipe.  

Photos, maquettes, et une vidéo 
sur la construction de 
l’édifice évoquent son 

histoire, son défi technologique, sa 
construction et son importance dans 
le développement économique et 
touristique du territoire. 

La collection revient aussi sur la vie 
avant le pont avec, entre autres, une 
maquette du Saint-Christophe et celle 
du ponton d’époque réalisée par les 
équipes d’Avipar. Dorothée Pacaud, 
maire de Saint-Brevin a salué la 
qualité du travail des bénévoles. 
Dominique Poirout, vice-présidente 
en charge de la culture et du patri-
moine au département était ravie de 
ce moment partagé autour de la 
construction de l’ouvrage, formidable 
trait d’union entre le sud et le nord 
du département... » 

A l’issue des discours officiels, un 
ruban tricolore a été coupé par 
Mesdames PACAUD et POIROUT et 
Le Président Michel TOUSAINT.  

Puis les personnes présentes ont été 
invitées à découvrir les expositions.  

Enfin un instant de convivialité s’est 
déroulé à la salle de l’Estuaire. 

 

 

Retour sur l’inauguration  
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s'est passée au bord de la mer. Il  s'est rendu compte 

qu'en l'absence d'un homme assez énergique pour se préci-

piter au secours d'un infortuné en  détresse, un engin pra-

tique, d'un maniement facile, rendrait le plus souvent le, 

même office, sans mettre en danger la vie du sauveteur  ». 

BRUNEL après plusieurs prototypes de tailles différentes, 

propose la « Dieppoise Universelle » qui deviendra la ligne 

Brunel au début des années 1870.  

Les douaniers portuaires en furent rapidement équipés. En 

cas de nécessité ils sortaient l ’objet de son étui. En pré-

sence d’une personne consciente, en train de se noyer, ils 

lui lançaient la bobine (flottante) reliée à la cordelette, que 

la victime tentait de saisir pour se faire ramener à terre. 

Dans le cas d’un corps inerte, les douaniers 

tentaient de l’accrocher avec l’extrémité du 

cordon muni du grappin. 

Dès la nuit tombée, le samedi 17 mai la Nuit européenne 
des musées a offert la possibilité aux visiteurs de découvrir 
autrement les collections et les œuvres du musée de la 
Marine, à travers une approche décalée et conviviale. 

De nombreux visiteurs ont parcouru les 6 expositions mais 
ont aussi voyagé grâce à Mme Laurie BOUREAU conteuse 
et artiste  de la médiathèque Jules Verne. 

Laurie a relaté avec éloquence l’ingénieuse invention 

de la « ligne de brunel »  

M. BRUNEL, lit-on dans  La Science Illustrée, N° 340, 1894, 

Page 59, lieutenant des douanes en retraite, résidant à 

Dieppe, est un sauveteur intrépide dont les actes de 

dévouement ne se comptent plus. Nombre de malheu-

reux en péril ont dû la vie à son interven-

tion individuelle. Maintes fois, il  s'est jeté à 

l'eau, tout habillé, la nuit, et même en plein 

hiver pour repêcher des marins qui se noyaient. 

Son existence, de par la profession qu'il exerçait, 

Extrait du mémoire de Mr Louis SAVARY, président du 

Comité Départemental des Médailles Jeunesse Sports et 

Engagement Associatif ( CDMJEA)  

« ...C’est dans le magnifique cadre du Musée de la 

Marine de Mindin  à Saint- Brévin- les- Pins que Michel 

TOUSAINT  a reçu les insignes de Chevalier dans 

l’Ordre du Mérite Maritime.  

 Le Musée de la Marine, ce lieu de mémoire de la cons-

truction navale de l'estuaire de la Loire ouvre sur un 

panorama exceptionnel  sur l'estuaire et le pont de Saint-

Nazaire. 

 

Installé dans un ancien fort du XIXème siècle et situé 

face à l'estuaire de la Loire, ce musée sur le patrimoine 

maritime local est géré par une association de passion-

nés. Il présente des maquettes de navires sous vitrines et 

une exposition thématique renouvelée chaque année.  

Michel TOUSAINT en est le Président 

Michel TOUSAINT est engagé dans la vie associative 

depuis plus de 45 ans (dont ancien élu de Saint-Brevin- 

les-Pins). 

Il est aussi médaillé ministériel  d’argent de la Jeunesse, 

des Sports et de l’Engagement Associatif et a aussi été 

vice- Président du CDMJSEA 44. 

Cette cérémonie le 21 juin, par une journée caniculaire, 

s’est déroulée en extérieur devant le musée. 

Les insignes ont été remis par Marc GAULLIER, Prési-

dent de la Section Bretagne Sud-Vendée  de l’Ordre du 

Mérite Maritime  après avoir retracé le remarquable 

parcours de Michel... » 

L’aventure Maritime de Michel TOUSAINT a démarré 

en 1979 en tant que conseiller municipal au contact de 

Raymond KERVERDO, Maire de Saint-Brevin-Les-Pins 

et ancien commandant du mythique paquebot « France ».  

Cet investissement a abouti à la création de l’actuel 

musée de la Marine de Mindin dans un ancien fort de 

1861 restauré à cet effet. 

«...Heureuse surprise que l’aventure continue en 2025... » 

précise aussi Michel TOUSAINT.  

Parmi les nombreux présents, on peut citer : Mme PA-

CAUD Maire de Saint-Brevin-Les-Pins, Mr Thierry 

DEVILLE Conseiller Départemental, de nombreux 

officiers généraux de la marine, des amis ainsi que des 

bénévoles du musée. 

Les derniers mots de Michel TOUSAINT ont été pour 

son épouse et sa fille qui ont, sans faille, soutenu toutes 

ses activités pendant toutes ces années. 

Un moment de convivialité a clôturé ce bel après- midi. 

Félicitations Michel ! 

 

Retour de la nuit européenne des musées    

L’ordre du Mérite Maritime à Michel TOUSAINT  
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L’envie de vérité. Voilà ce qui guide la trajectoire passionnée de Mme Martyne JACQUEMIN. Juriste de formation 
elle a travaillé à l’ambassade de France à New-York de 1974 à 1977. 

« En 1976 se sont déroulées les célébrations du bicentenaire de la révolution américaine. C ’est à ce moment-là 
que je découvre ce marquis de Lafayette et son incroyable aventure. Depuis, je voue une passion particulière 
pour ce personnage. 

En 2014, j’ai adhéré à l’Ordre Lafayette et j’œuvre à la reconnaissance de ce héros de l’Indépendance améri-
caine ». 

Elle parcourt ainsi la France sur les pas de ce fameux marquis né en Auvergne et rend hommage à ce grand 
homme pour faire fi des injustices dont on l’accable encore aujourd’hui. 

Lors de sa conférence du jeudi 19 juin, organisée par le musée de la Marine, elle a répondu à plusieurs interroga-
tions. D’où vient ce nom bien étrange : Lafayette ? Ce nom s’écrit-il en un ou deux mots ? Comment Lafayette lui-
même l’écrivait-il ? Était-il royaliste et pourquoi ? Républicain ? Proche du peuple ? Pourquoi est-il parti com-
battre aux côtés de George Washington ? 

Pourquoi est-il un héros en Amérique, plus de 600 lieux portent son nom  alors qu’il n’y a que deux villes qui le portent en France : Aix Lafayette et Chavaniac Lafayette. A-t-il encore 
des descendants actuellement ? Lorsque George Aubrey, jeune militaire américain arrivé en France en 1917, blessé pendant la Première Guerre mondiale puis démobilisé, a pris le 
nom de code Lafayette au sein de la résistance, personne ne s’en est étonné. Ce dernier est mort en héros, en juillet  1944 à Bétête, il est inhumé au cimetière de Creuzier-le-Vieux. 
C’est dire si l’histoire et le nom de Lafayette ont marqué les esprits aux États-Unis.  

Retour sur la conférence sur Lafayette   

Extrait du visuel de l’exposition 2025 sur les frégates au musée de la 
Marine de Mindin :  

«… Sitôt sa construction achevée en 1779, la frégate « Hermione »  réalise 
une brillante campagne au large des côtes françaises. Puis débute la 
campagne d’Amérique. Hermione, commandée par LATOUCHE-TREVILLE, 
rejoint Boston en 38 jours. Le 28 avril 1780. La Fayette y débarque pour 
annoncer l’envoi de renforts français au général Washington 

EXTRAITS DU JOURNAL DE BORD DE L’HERMIONE :  

VENDREDI 10 MARS 1780 à 10 heures du matin, s’est rendu à mon bord 
M. le marquis de LA FAYETTE, colonel du régiment du Roi dragons, et 
général major au service des États-Unis de l’Amérique, que je dois passer 
à l’Amérique ainsi que me l’avaient prescrit les instructions que j’ai reçues 
de la Cour. À 11 heures du soir, j’ai appareillé du port des Barques. […]  

Frégate dite de 12 (calibre des canons) Hermione. Belle 
maquette bois au 1/100 de Mr Jacky Athimon  

Mme Martyne JACQUEMIN, devant la belle maquette bois de la frégate 
Lafayette, dont elle a fait don au musée  

La maquette de « La frégate La Fayette » exposée dans la salle « marines de guerre » est un 

navire qui incarne définitivement l'innovation et la puissance de la Royale.  Première d'une 

série de cinq frégates de la classe La Fayette, elle a été mise en service en 1996, après avoir 

été construite par la Direction des Constructions Navales (DCN) à Lorient.  Cette classe de 

frégates est reconnue pour sa furtivité et sa polyvalence, des caractéristiques qui lui per-

mettent de remplir un large éventail de missions. 

Ce bâtiment de combat de premier rang est entre-autre mission, susceptible d'être intégré à 

une force aéronavale. C'est pourquoi, il est aujourd'hui une des composantes de la Force 

d'Action Navale.  

Avec une longueur de 125 mètres et un déplacement de 3.800 tonnes, la frégate La Fayette 

est équipée pour des missions variées.  

Son arsenal comprend des missiles surface-air, des missiles antinavires, une tourelle de 100 

mm, et deux canons de 20 mm.  

En plus de cet armement, elle transporte un hélicoptère Panther et trois embarcations semi-

rigides, ce qui lui confère une grande flexibilité opérationnelle.  

 En 2022, une rénovation d'envergure a été menée par Naval Group pour moderniser La 

Fayette.  

Le Lieutenant Jean Bureaux de Pusy-
Dumottier de La Fayette portant le 
sabre de cavalerie de son ancêtre, le 
marquis de Lafayette  @COLL 
FAMILLE-MICHEL GAUTIER  

Le lieutenant Lafayette, mort pour la France  

Note d’information à propos du lieutenant Lafayette tué sur le front de la poche sud de Saint -Nazaire, à Chauvé, le 7 février 1945  

Mr Michel GAUTIER évoque dans un de ses  ouvrages les circonstances de sa mort…  

« Confusions et méprises se multipliaient dans les deux camps… Chemins, points d’eau, passerelles et maisons abandonnées 
étaient souvent piégés, et le plus souvent, on ne disposait d’aucun plan ou d’aucun relevé de minage. Il n’était donc pas rare que 
l’on sautât sur ses propres pièges ; c’est ainsi qu’un cavalier du 8ème Cuirs eut la tête arrachée en poussant la porte d ’une maison 
de Chauvé. Le 7 février 1945, l’accident prit d’autres proportions lorsqu’une opération de minage tourna au drame dans la côte de 
Bel-Air. En effet, un des engins explosa accidentellement auprès de trois officiers encadrant l ’opération : le capitaine Champsavin 
et le lieutenant Jacquemin furent grièvement blessés aux jambes, mais le lieutenant Bussy-Lafayette fut tué d’un éclat au cœur. 
On déposa son corps dans le presbytère de Chéméré où les officiers américains de la poche vinrent se recueillir devant la dépouille 
du descendant de l’illustre général marquis qui avait libéré leur pays. On le transféra à Issoudin pour des obsèques où il reçut les 
honneurs de l’armée américaine ». (Extrait de Poche de Saint-Nazaire).  

Conférence de Mme Martyne Jacquemin, 19 juin 2025, salle des Dunes, 
Saint-Brevin-les-Pins 
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Du 23 juin au 6 juillet, le musée de la Marine de Mindin et l’artiste paimblotin Pierre RAFFIN-CABOISSE ont invité le public à vivre une des plus belles épopées d’un corsaire écossais.  

Autour d’une trentaine d’aquarelles retraçant d’une manière chronologique  l’épopée du corsaire qui a combattu  les britanniques en Amérique du Nord. Pour enrichir l ’exposition et 
mieux se projeter dans l’époque, Jacky ATHIMON a prêté trois magnifiques maquettes de bateaux dont le vaisseau 74 canons «  Droits de l’Homme. Bernadette MAURO a proposé ses 
sculptures au Raku , qui ne seront pas sans rappeler le fameux almanach du Bonhomme Richard (surnom que portait Benjamin Franklin). 

Extrait article de presse  

« John-Paul Jones, a émigré, à 12 ans, vers l’Amérique du Nord et va combattre le joug britannique qui s’impose sur les treize colonies de la côte est. 

Mais pourquoi en parler sur les rives de la Loire ? Pierre Raffin-Caboisse explique :  Tout simplement parce que John-Paul Jones, qui vient d’être nommé capitaine de la frégate Ranger, 
va choisir l’estuaire de la Loire pour rejoindre la France le 2  décembre 1777, à Paimbœuf. Juste douze mois après la venue de Benjamin Franklin, arrivé à Saint-Goustan en rivière d’Au-
ray le 4 décembre 1776 avec le vaisseau 74 canons « Droits de l’Homme »  

Philibert COMMERSON ainsi que sa collaboratrice et 
compagne Jeanne BARRET, ont été les premiers bota-
nistes à décrire et nommer un spécimen de ce genre, 
récolté au Brésil lors de l'expédition autour du monde 
dirigée par l'explorateur français Louis Antoine de 
BOUGAINVILLE 

Commerson rend 
alors hommage à 
Bougainville en nom-
mant le 
genre Buginvillaea, 
orthographe par la 
suite rectifiée 
en Bougainvillea. 

Un Bougainvillier est 
exposé devant la belle 
maquette de la fré-
gate « La Boudeuse  » 

Campagne de communication dans la ville de     
Saint-Brevin-les-Pins 

Exposition « un corsaire dans l’estuaire John Paul JONES »  

Vie du musée  

Mai, soirée conviviale ( visite guidée et brunch) au profit 

du Yacht-club Royal Old de Pornic. 

-  Ne manquez pas le stand du musée au vide grenier de la Fête de la Mer à Saint -Brevin-les-Pins (44250), le 20 juillet 2025.   
Venez chiner des objets liés au monde maritime, place Bougainville.                                                                                                                                             

- Les 42e Journées européennes du patrimoine se dérouleront du 19 au 21 septembre 2025 sur le thème du « patrimoine 
architectural » 

 - La Marine célèbre en 2026 ses 400 ans d’existence. Elle souhaite faire de cette année un moment de fierté populaire et 
national, tourné vers la jeunesse et les territoires, un élan vers l’avenir. Fort de ses belles maquettes, le musée de la Marine de 
Mindin souhaite rejoindre l’aventure et envisage de candidater pour obtenir la labellisation «  400 ans de la Marine ». 

Discours de Pierre Raffin- Caboisse en présence 
de Mme Pacaud (Maire de Saint-Brevin-les-Pins), 
de Mme Mauro (sculptrice) et de nombreux amis 
du Musée  

Agenda 
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Organisation 

Retrouver nous sur le web 
www.museemarinemindin.fr 

« … Situé dans un ancien fort datant de 1861, le musée de la Marine vous plonge depuis 42 ans dans l ’univers 

maritime du territoire à travers des maquettes, des objets , des films… ». 

Décernée en 2020 par la Fédération Nationale du Mérite Maritime et de la Médaille d’Honneur des marins (FNMN) 

L’Ordre du Mérite Maritime a été créé par une loi du 9 février 1930. Il est destiné à récompenser la valeur des marins et le mérite de 
citoyens qui se sont distingués par des actions exceptionnelles, des services particuliers ou exemplaires en regard du foncti onnement, 
du développement ou du rayonnement des activités maritimes.  

LA RECONNAISSANCE DE RAYONNEMENT MARITIME : 

Elle est issue de l’engagement d’intérêt général reconnu par l’état pour la F.N.M.M. 

Elles se concrétisent, à l’initiative des sections régionales, par l’attribution d’actions de reconnaissance tel le prix annuel de reconnais-
sance de rayonnement maritime. 

Le 19 septembre 2020, par son rayonnement et ses missions d'assurer la conservation, la présentation, l'enrichissement et l'a ccroisse-
ment de ses collections dans tous les domaines de la  marine, notamment ceux de la Marine Nationale, de la construction navale, des 

marines de commerce, de la pêche, de la recherche océanographique, du sport nautique et de la plaisance, le prix 2020 de la reconnaissance de rayonnement maritime a été décerné au 
musée de la Marine de Saint-Brevin-les-Pins. 

Reconnaissance de rayonnement maritime 

Le saviez vous ? 

Les superstitions « sont nombreuses dans le milieu maritime, et les paquebots n’y échappent pas ! (..) 
Savez-vous par exemple pourquoi sur les navires de MSC croisières il n’y a pas de pont 17, même quand il 
y en a un 18 ?  

Parce qu’en chiffre romain, l’anagramme de XVII donne VIXI qui signifie « j’ai vécu » en latin. Donc, je suis 
mort ! Depuis la Rome antique, ce chiffre est signe de malheur en Italie. […]  

Chez MSC croisières, on respecte par ailleurs la tradition séculaire de ne jamais signer un contrat ni 
inaugurer un navire un vendredi et de garder la même marraine : c’est l’actrice Sophia Loren qui en a le 
privilège depuis le premier de la flotte, le « Lirica », en 2003. »  Heureusement que la dame à une santé 
de fer.  

comme l'explique Véronique COUZINOU dans son « Dictionnaire insolite des paquebots »  

Place Bougainville 
44250 Saint Brevin les Pins 

A M I C A L E  D U  M U S É E  D E  L A  
M A R I N E  D E  M IN D IN   

: 02 44 06 80 12 

 : musee-marine-mindin@orange.fr 

« TRANSMETTRE À NOS FUTURS 
VISITEURS CE MESSAGE ESSENTIEL 

QUE LA MER EST L’AVENIR DE 
L’HUMANITÉ »  

MSC Grandiosa construit en 2022 par Chantiers de l’Atlantique  


